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'inondédejoie:
Bordeaux,4décembre.

Ministère
del'Intérieur MoncherDirecteur,

Vousavezpleinementraison.Etles réclamationsinnombrablesarrivéesà mondépartement,dontjeviensseule¬ mentdeprendreconnaissance,mescol¬ laborateursayantnégligéd'arrêtermon attentionsurcesujet,confirmenten touspointsvotrecampagne. Commeils'agitdupaindesmères françaises,jen'aipasbesoindevous direquemaconvictionfaite,jen'aipas perduuneminute. Jeviensd'envoyertélégraphiquement
à
tousmespréfets,pourêtretransmisà touslesfonctionnairesintéressés,une noteainsiconçue: DenomEreuseeinformationsquimesont parvenues,ilrésultequeladistributionde l'allocationauxfamillesdesmobilisésne sefaitpasconformémentau.vœudulégis-

.lateur.Elleseferaitmêmeenopposition aveclatraditiond'humanitéetdefraternité denotreRépublique. Jevouspriedebienvouloirdonnerdes ordrespourque,dorénavant,l'allocation militairedeunfrancvingt-cinqparjour soitverséeàtoutefemme,-mèreouépouse, dontlesoutiensetrouvesouslesdrapeaux, quienferalademande. Vou®voudrezbien.attirerl'attentionde
vosagentssurcefaitquel'allocationmili¬ tairerevientdedroitàtoutesLesfemmes quientrentdansLacatégoriedontjevous parle,qu'ellessoientmariéesounon, qu'elles,soientouvrièresouex-patronnes, qu'ellesaientunloyermodesteouélevé, qu'ellessoientFrançaises,Russes,Anglai¬ seson.Belges.J'ajoutequelesfemmesou lesmèresdeshommesquiaurontétéaccep¬ téscommeengagésvolontaires:Italiens, Grecs,Roumains,Brésiliens,etc.,doivent êtretraitéessurlemêmepiedquenos compatriotes. Vousvoudrez.bien,enoutre,fairesavoir

fitousLesfonctionnairescompétentsque l'allocationdoitêtreverséesansaucun retard,sansretenued'aucunesorteetsans que,enaucuncas,ellepuisseêtresuppri¬ méeavantqu'il.m'enaitétéréféré. Enfin,vousvoudrezbienfaireconnaître
quelesenfantsontdroit,quelqu'ensoitle nombre,à0fr.50parjouretquequicon¬ quen'appliquerapasstrictementetàla lettrecesdispositionsseral'objetdemesu¬ resderigueur.

LeMinisiredel'Intérieur: Malvy.

Jepense,moncherDirecteur,que
cettecirculairedonneraauxlégitimes réclamationsdontvousvousêtesfait l'écho,entièresatisfaction. Veuillez,etc...

h.MALVY.

Jen'ajouteraipasunmotdocom¬ mentaireàcedocument,sinonqueM.
leministredel'Intérieurvient,unefois deplus;defairepreuved'unedécision quil'honoreet;d'unsentimentdémo¬ cratiquequilegrandit. MIGUELALMEREYDA.

A'.B.—Réflexionfaite,jecommence
àdouterdel'authenticitédelalettreci- dessus.JesaisbienqueM.Malvyest

iinministrepassionnémentdévouéàsa missionetqu'ilnes'estpasencorelais¬
séentamerparlevirusdelabureau¬ cratie.Maistoutdemême,çamepa¬ raitextraordinairequel'affaireaitété sirondementmenée.Enoutre,ceserait bienlapremièrefoisqu'unministre parleraitunlangageaussiclairetaussi ferme. J'aidûêtrevictimed'unmauvais plaisant... Mafoi,tantpis! Mêmefausse,lacirculaireestexcel-

îente.Elledonneradesidéesauminis¬ tre!Jepubliedonc...soustoutesré¬ serves,commeditl'autreI
M.A.

FACEAL'ENNEMI
LeThéâtre dela GUERRE

(DernièresDépêches)

LESOPÉRATIONS ENOCCIDENT
Lesdernierscommuniquéss'accordentà donnerauxévénementsunetournureassez imprécise.Onnetrouve,évidemment,dans anound'entreeux,unenotequilesdiffé¬ renciedesbulletinsantérieurs;et,cepen¬ dant,l'enseignementqui,sedégagede®faits signalésdevientdeplusenplussuggestif. 11apparaît,eneffet,que,dansleuren¬ semble,nosprogrèsquotidiensontpour conséquencederapprochernoslignesde cellesdel'ennemi.C'estàcetégardque lescombatsprennentun.aspectnouveau, dontilestassezdifficiledeprévoirlescon¬ séquences. Deslettres,.parvenantdufrontmention¬

nentpresquetouteslagrandeproximitédes tranchéesennemies.Envoiciune,entre toutes,particulièrementsignificative: »...Unjour,onaperçoit,danslechamp
debetteravesquiséparedeuxtranchées,un petitdrapeaublanc.Lelendemain,ilavait disparu.LesBochesattendaientlaréponse. Onaplantéaussiunpetitdrapeautrico¬ loreaveclaréponseattendue.Quelleétait cetteopérationdiplomatique?Nousl'igno¬ rions,nousautressimplestroufions.Bref,

lepetitdrapeautricoloreestplantédans lechampdebetteraves.Iln'estpaslongà êtreaperçuparlesBochesetunbraves'é¬ lancehorsdelatranchée.Ilavanceen rampantdanslessillonsduchamp;il toucheaubut.IlestbraveleBoche!d'au¬ tantplusqueledrapeautricoloreestplus prèsdelatranchéefrançaisequedela sienne.Tousregardentlepetitdrapeau tricoloreetleBoche•Onsecroiraitaucir¬ que■MaisleBocheaarrachéledrapeau,et
sesauve.Tousapplaudissent;lesFran¬ çaiscrient:»Bravoibravo!»LesBo¬ chesgueulent:«Hourra!hourra!» «Maisqu'est-cequecelasignifie?En voilàdesjjiçonsdecorrespondre!Cepen¬ dant.lesoir,lesrelationsintertranchéennffs nes'étaient~ pasaméliorées.» L'anecdoteestamusante,sansdoute,

maisellemontresurtoutcombiensontrap¬ prochéeslesunes-desautreslespositions desadversaires.Encertainsendroits,qua¬ rantehcinquantemètresseulementsépa¬ rentlestranchées.adverses.Noustenons mêmedesourcecertaineque,dansunco¬ ron,leshabitationsalignéessuruncôté delagrand'-raeduvillageminier,sont occupéesparlesalliésetlesbâtimentsdu côtéopposé.abritentlesAllemands.Lalar¬ geurdela.rueseuleséparelescombattants
ettouteslesfenêtressontamplementgar¬ niesdecanonsdefusils. Cesexemplessemultiplientpresqueâ l'infinietdénotentunetendance"àl'immo¬ bilisationdesforcesenprésence.Par'leur contacttoujoursplusserré,lesarméesdes deuxcampsfinissentparseparalyserréci¬ proquementdansleursmouvements.Or, cettesorted'ankylo.se,tenddeplueenplus àsegénéraliser" etl'ondoitsedemander quellepeutêtrelaconséquencelogique d'unesemblablesituation. Cetétatdechosesrésultenécessairement

del'obligationdanslaquellesetrouventles unsetlesautresdedéveloppai"fortement leursappuisdéfensifsettend,en.consé¬ quence,àcréerdesdifficultéscroissantes àl'actionoffensive- Nousavonspulire,àdiversesreprises, *

**

danslescommuniquésofficiels,que,en certainsendroits,nostroupesavaientpu progresserjusqu'auxréseauxdefilsdefer barbelésdeladéfensedespositionsenne¬ mies.Danscecas,qu'arrive-t-il?Sinous poussonsplusavantnotreoffensiveetque nousenlevionslaplace,nousnousheur¬ tonsàunenouvelleorganisationdéfensive dontilfautrecommencerlesiège,puisl'ais- saut.,aprèsavoirpristouteslesprécautions d'usageafindepouvoirrepousserunecon¬ tre-attaquetoujourspassible. Lalenteurdesopérationsestàlafois
uncaractèred'une-conséquencedelatac¬ tiqued'usurequimenacededominerla guerrede1914. Ilnefautpasattendre,dumoinssurle frontoccidental,devictoiresdécisives. Nousdevons,sansdoute,reconduire'l'en¬ nemichez-lui,tranchéepartranchée.. Notreétat-majoradéjàfaitdesprodiges,

11enferad'autresencoreetnotrecon¬ fianceestsanslimites.Lavictoirefinale nous.appartient,maisilnousfautsavoir attendre.

EnFrance
LEROID'ANGLETERRE

DANSLESTRANCHEES
NorddelaFrance,jeudi.«—Leroi Georgeainspectéhierlestroupes,dansla régiondeBaà'lîeuletd'Armentieres,ausud d'Y.pres.SaMajestéavoyagéenautomo¬ bile,àpetiteallure,précédéedun,motocy¬ cliste. ILeroiareçudessoldatsunaccueilen¬ thousiaste,spécialementdeceuxquisont danslestranchées,àl'épreuvedufeu.Il s'entretintaveclesofficiersetleshommes, leurexprimantsonadmirationpourles splendidescombatsqu'ilsontlivrés. Unecanonnadeallemandeintermittente

s'est.poursuivietoutelajournéedansle districtquevisitaSaMajesté. LeroiadécorélegénéralFochdeTordre
duBaindepremièreclasse. EnBelgique

LEKRONPRINZSURL'YSER Rotterdam,jeudi.—D'aprèslecorres¬ pondantduTydhSelzaete,dessoldats allemandsarrivantdel'ouestconfirment quelekronpiinzprendralecommande¬ mentdel'arméedel'ouestetqu'ilestdéjà
enroutepourl'Yser. ILSPREPARERAIENTUNEATTAQUE DEVIVEFORCE

Amsterdam,jeudi.—Lecorrespondant spécialduTydàSas-de-Gandaeuune entrevueavecplusieurssoldatsallemands appartenantànneforcede1.200hommes dontilnerestaitpinsque191soldats. Ceux-ciluiontassuréqueleschefsmili¬ tairesallemandsontl'intentiond'attaqner deviveforcelespositionsdel'Yser. Encasd'échec,lesAllemandsseretire¬ raientdansleursquartiersd'hiver.
avdsrrecueillides'indicespermettantde croirequelesAllemandsseretireraient deslocalitésqu'ilsoccupentenLorraine. «LesAllemands,ajoute-t-il,construi¬

sentunimmensecampretranchéentre BlamontetSaarbnrg,cequimontrequ'ils envisagentlapossibilitéd'uneinvasion,à laquelleilssepréparentàrésister.»
EnLorraine

LESALLEMANDSSEPREPARENT ARESISTERAUNEINVASION
ENLORRAINE

Londres,5décembre.—Lecorrespon¬
dantduTimesdansl'estdelaFrancedit

EnAngleterre
INTERRUPTION DESCOMMUNICATIONS TELEGRAPHIQUESAVECLARUSSIE Londres,5décembre.—LeTimesan¬ noncequelescommunicationstélégraphi¬ quesavecPetrogTadsontinterrompueset qu'iln'areçujeudietvendrediaucunedé¬ pèchedesoncorrespondant. EnSerbie

COMMENTFUTOCCUPEEBELGRADE C'estàtesuited'unbombardementtrès
actifdelagrosseartillerieautrichienneque BelgradeputêtreoccupéeparlesAutri¬ chiens.L'artilleriefutréduiteausilence pendantqu'unecolonneprenaitpossession

del'IledesZingariprèsdeBelgrade. Lestroupesautrichiennesprenaienten¬
suited'assaut,lepontducheminde1er reliantSemlinetBelgrade,quivaitétéré¬ paré,pendantquelacolonneétabliedans niedesZnigarienvahissaitTopeside.Une troisièmecolonneprovenantdeDobrenova

le
longdelaSaveentraitdanslaville. Mer

COMMUNIQUEOFFICIEL
TROISHEURESQUINZE

(InformationsParticulières)
UnEmuleduChevalierd'flssas Aprèsunengagementsérieux,leser¬

gentGfacamminiquicommandaitunef¬ fectifdu39°régimentd'infanterie,setrou¬ vafaitprisonnier.LesAllemandsl'ayant sommé,revolveraupoing,dolesconduire àl'emplacementoccupéparsacompagnie afindolessurprendre,celui-cieûtl'air d'accepter.Sousescortedel'ennemi,ilal¬ la,eneffet,àproximitédesescamarades. Craignantd'êtrereconnusparlesnôtres,
le®ennemis,bientôt,semirentàcrier: *English!English!»afiinqu'onnetirât passureux,pourfairecroireàl'appro¬ ched'unrenfortallié.Mais,aussitôt,no¬ treintrépidesergenthurla:«Tirez,ce sontdesBoches!».Etiln'eûtquele tempsdesecoucheràplatventre,carune fusilladerudeet.nourriefaisaitdenom¬ breusesvictimesdanslesrangsennemis

etforçaitceux-ciàsereplierendé¬ sordre.Bienentendu,lesergentGiacom- miniprofitadeleurdésarroipourrega¬ gnersonposte,sainetsauf,aumilieudes Françaisquil'accueillirentavecl'enthou¬ siasmeémuquel'ondevine.
4; LE«B8NNETROUGI»»ESTLESEUL BRANDJOURNALREPUBLICAINDU SOIR.

ENBELGIQUE.—Quelquesinformations particulièresontannoncél'échecd'uneten¬ tativedel'adversairesurl'Yser.L'ennemi auraitessayédefranchirlarégioninondée aumoyenderadeaux;maisl'artilleriedes alliés,étantintervenue,apromptement disperséetdétruitlaflottilleallemande. Lecommuniqué-d'hiertroisheuresmen¬
tionnel'échecd'uneattaquedel'adversaire entrelavoieferréed'YpresàRouleraet larouteBecolaer-Passchcndael.Leehemin defercoupelarouteà2kilomètresau nord-estdeZonn-ebeke;onpeutparconsé¬ quentplacerl'actionsignaléeparlecom¬ muniquédanslarégionboiséecomprise entreZonnebeke,Becelaer,Gheluvelt,Hooge etlaligneduchemindefer. ENFRANCE.—Laluttesepoursuitavec âpretéenArgoime.L'ennemiattaquesans cessenospositions,maisseseffortsdemeu¬ rentinvariablementstériles. Enrésumé,notresituationse.faitchaque

jourmeilleureetilestincontestablequ'une offensivegénéraledel'ennemidevientde moinsenmoinsprobable.Cettetactique semble,aucontraire,devoirs'imposerà brèveéchéanceaux.arméesalliéesquidoi¬ ventnécessairementchercheràlimiterles conséquencesinhérentesàuneguerre d'usureetquenousavonsindiquéendébu¬ tant.Or,ilseconfirmechaquejourdavan¬ tagequelesAllemandssepréparentànous faireuneguerredéfensivedésespérée.C'est pourcetteraisonquenouscroyonsferme¬ mentàunerepriseprochainedel'offen¬ sivegénérale.

RuLecointre-Patln.

AunorddelaLys,
nostroupesontenlevédestranchées

AuNorddelaLys,nousavonsréalisé
desensiblesprogrès. Notreinfanterie,attaquantaupoint

dujour,aenlevéd'unseulbond,deux lignesdetranchées.Legainaétéde 500mètres. UnepartieduhameaudeWeiden-
dreft(ekilomètrenord-ouestdeLanghe- marck)estrestéeentrenosmains. En

avantdePœselcàmi-dislanceen¬
treDixmudeetYpres,nousavonspris surlarivedroiteducanal,unemaison depasseurvivementdisputéedepuis

imois. L'ennemiatenté,sanssuccès,de
nousobliger,paruneattaqueviolente

d'artillerielourdeàévacuerleterrain conquis. Danslarégiond'ArrasetenChampa¬
gne,canonnadesintermittentesdepart

etd'autre. Reims«étébombardéeavecyjiein¬ tensitéparticulière.Denotrecôté,nous avonsdétruit,avecnotreartillerielour¬ deplusieursouvragesenterre. EnArgonne,lalutteesttoujourstrès chaude.Nousavonsenlevéplusieurs tranchéesetrepoussétouteslescontre- attaques. EnLorraineetenAlsace,riend'im¬ portantàsignaler.

L'ITALIE
ETLAGUERRE

LESDECLARATIONSDEM.SALANDRA Borne,5décembre.—Lesdéclarations
deM..Salandrasatisfont-l'opinionpubli¬ que.Al'exceptiondessocialistes,desso¬ cialistesofficiels,.chacunytrouvecequ'il désire. Onestimedanslesmilieux.politiques

quelegrand-succèsobtenuparlesdécla¬ rationsduprésidentduConse.ilseraratifié
parleParlement,etqu'aprèsdecourtes déclarationsàlaChambreenréponseaux interpellateurs,unvoteaffirmeraàune grossemajoritélaconcordenationaleet

laconfiancecomplètedansleministère. ALACHAMBREITALIENNE Rome,4décembre.—Audébutdela séancedelaChambre,M.Labriola,socia¬ listeindépendant,ditquelafauteimmense delaconflagrationeuropéenneretombeen¬ tièrementsurl'Allemagne,ainsiquecela ressortduLivreBlancallemandmême. Lesintérêts,italiensdansleconflitactuel
-sont,affirmel'orateur,absolumentséparés deceuxdesdeuxempirescentraux,tandis qu'entrel'ItalieetlespuissancesdelaTri¬ ple-Entente,iln'yaaucuneoppositiond'in¬ térêts.Letriomphedel'Angleterreetdela France,ditM.Labriola,neseraitàaucun »!momentdangereuxpourlacausedela liberté.del'Italie. M,Varcaroparledanslemêmesens.

,Aprèslui,M.Alfredo-Baecelioapprouve laconduitedugouvernementetsedéclare ^partisande'laneutralité. «Dansl'avenir,ajoute-t-il,silesévé¬ nementsamenaientunesituationnouvelle quiexigeâtunesauvegardeplusactive desintérêtsdelanation,l'Italiesaurait accomplirsatâche.Jusque-là,illfaut,sans distinctiondepartis,donneraugouverne¬ mentlaforceetl'autoritédontilabesoin pourfairefaceauxévénements.» M.Treves,aunomdessocialistes1,sou¬
tientensuiteunordredujourn'approu¬ vant.paslesdéclarationsdugouveme- ,-ment. M.Colajanni,républicain,sedéclare pleinementsatisfaitdesdéclarationsd©M. Salandra.Ilest,dit-il,favorableàl'inter¬ ventiondel'Italiedanslegrandconflitar¬ méoQ.l'Europeestengagée.liaî*mûawc%

que,lorsquel'Italieappellerasesenfants auxarmes,tous,sansdistinctiondecitas¬ ses,répondrontàcetappelavecl'enthou¬ siasmeleplusfervent;etce.seralapreuve suprêmedel'affirmationdel'unitédela patrie.(Approbations.) «Lepeuplen'oubliepas,dit-il.quecer¬ tainessituationsneserépètentqu'àdesin¬ tervallesdeplusieurssiècles.» M.Colajannisouhaite,enterminant,la
venuedujouroùlestroiscouleursitalien¬ nesflotterontauxfrontièresnaturellesde

lapatrie.,(ApplaudissementsàTextrême- gauche.)

ri-

LordKUchenerdément Londres,5décembre.—LordKitcfhener, ministredelaguerre,déclarequi!abien reçuuncorrespondantduSaturdayEve- ningNews,maisquelesdéclarationsqui luisontprêtéesparcejournalontétéima¬ ginées. LeDiscoursduChancelierallemand etlaPresseaméricaine

DuTabac pournos SOLDATS SEPTIÈMEENVOI SURLEFRONT

NOUVEAUXNAVIRES
DEGUERREANGLAIS

Londres,5décembre.—L'Annuaireo'e
lamarinedu.moisdedécembrecontient lesnomsdeplusieursnouveauxnavires deguerre.Cesontceuxdusuperdread- noughtCanada,achetéauChili,etdescinq navireslégersCambrian,Wallaro,lmpe- riaise,BolhaetTipperary. L'Annualitécontientégalementlalistede nombreuxnaviresdeguerreauxiliaires.

Aujourd'huipartsur
lefrotjtdutabac pour9.000hommes.

Nousavonsremisaujourd'huiauxauto¬
ritésmilitaire®unenvoidontyoiciledé¬ tail:

Paquetsde0fr.501.344 Paquetsde10cigarettes.....3.250 Paquetsde5cigares415 Papiersàcigarett.(carnets)1.520 Briquets60 Divers(objets)130
Soitàraisondedixcigarettesparhom¬

me,dutabacpour9.050hommes. Cetenvoiiradanslestranchéesdela régiondeSaint-Mihiel. Rappelonsquenossixenvoisprécédents
sontallésdanslarégiondeVerdun,dans
larégiondeBoissons,danslarégionde laWoëvre,danslarégionduNord,dans larégiondel'extrêmenordetdanslaré¬ giondeSainte-Menehoùld.

!

DanslesFlandres
Londres,5décembre.—Unedépêchede New-YorkanTimessignalequelesdécla¬ rationsdeM.deD-e-th-mann-Hollewegau Redschstag-salitl'objetdescritiqueshosti¬

lesdelapresseaméricaine. CONSEILDESMINISTRES Bordeaux,5décembre.—Lesministres
sesontréunisenConseilcematin,de9 h.30àmidi,sousla.présidencedeM.Poin- carô.

MM.DelcasséetMillerandouirendu comptedelasituationdiplomaiqueetmi¬ litaire. Leprochainconseilauralieumardi. (l'Information■]
•♦•ri-

LESALLEMANDSINVENTENT
UNNOUVEAUOANQNAUTOMOBILE Flandres,mercredi.—LesAllemands

nousdisputentencoredésespérémentcha¬ quemètredesbaspaysmondés.Leur griffesedesserredoucementmais.sûre¬ mentetlafindelaBatailledesFlotsest déjàperceptible-Parintervalles,lesvilla¬ gesflamandssontsoumisàunbombarde¬ mentfurieuxetinutile,mais,lesinterval¬
lesdeviennentchaquejourpliuslongs. Lesopérationsinattenduesauxquelles l'ennemiadûluirefacedepuisqu'ilcom¬ mençal'attaquesurCalaisontmisenre¬ liefcertainesqualitésducaractèreteuton queleinonde.neluiconnaissaitpas.L'une

desesqualitésestsanouvelleetextraor¬ dinairefacultéd'adaptation,dontilaré¬ cemmentdonnécentfoisla-preuve.Quel lesquesoientlesdifficultésaveclesquel¬ lesiles.tconfronté,ilneperdpasdetemps àtrouverquelquemoyeningénieuxdeles circonvenir.
DESCANONSCACHES

Pendantquelquesjours,uncertainvil¬
lageaétécontinuellementbombardéet comme,dietouscôtés,lacampagneesten¬ seveliesousdixpiedsd'eau,aumoins, —sortedemermortequis'étendàperte

devue—les-positionsdesbatteriesàl'œu¬ vrerestèrentpendantquelquetempsun mystère.Amoinsquelescanonsennemis n'aientétémontés-s-urdesbateauxplats,
ilsemblaitn'yavoiraucunesolutionau problème.Mais,enfin,par-uneheureuse chanceetgrâceaucouraged'unofficierdu génie,lelieuoùsetrouvaientlespièces futtoutdemêmedécouvert- L'autrejour,cetofficierappritl'appro¬

ched'unegrossepatrouilleallemandesur unerouteconduisantéventuellementàce village.11s'avançaavecu.nepoignéed'hom¬ mesetunemitrailleuse,etétablitsapetite troupedansunsentierboueux.Tandis qu'ilsattendaientsousla.pluiebattante, l'officierétudiaitladirectiondesobusve¬ nantdesmystérieuxcanons,notantavec soinlesmodificationsdubruitetétablis¬ santune-sortedecartedubombardement. DESBATTERIESAUTOMOBILES Bientôtsurvintlapatrouilleallemande marchanttranquillementsurlaroute désertequis'allongeaitàtraverslamer imorte. Lesofficiersdecettepatrouille,deleur
côté,étudiaientleurscarte®avectantd'at¬ tentionquejusqu'àcequelespremières

<igouttes»delapluiedeballeslésattei¬ gnirent,ilssecroyaientseulssurlalande déserteetdésolée. Lamitrailleusecraquaitetoscillaitde droiteàgauche;enquelquesmomentsfa chaussées'encombraitd'unmonceaude cadavres. Lapatrouillen'existaitplus. Ons'aperçutalorsque,déroutéparles
flotsetparlesmaraisperfides,lecanon- niorallemandatrouvéunearmeencore plusmortellequelefameux-canondesiège de4-2cm.Ilamontésonlégercanonde campagne(lacontre-partiedufameux75, quis'estmontréunearmesivaillantepoui'

lesalliés}surdesrouesd'automobiles— ilpeutainsichangerdeplace-sesbatteries àtouteminute—etpoursesemplacements
ilutiliselesgrand'rouiessolidesetpavées desFlandres. L'officierdugéniesoupçonnaithier,ouel-

quechosedesemblableetsajoiefutgrande quandileutla-confirmationde.sessoup¬ çons.Linfio-rmationqu'ilrapportaàl'état- majorparcettejournéedepluie-étaitdela plushauteimportance.Nosautosblindées ontmaintenantautrechoseàchasseret àdétruirequedéspatrouillesfuyardeson desporteursdedépêchesàmotocyclette. RAPIDITEEXTREME
D'aprèscequêtaiappris,cescanonsau¬ tomobilespeuventêtrechangésdeplace avecuneextrêmerapidité.L'étatdesrou¬ tespavéesdelaBelgiquen'es!jamaisbon, m-ai.saujourd'hui,avecleurchausséecou¬ péedecentmètresencentmètrespard/e formidable©trousd'obus,ilestindescrip¬ tible.Au-dessusdestrousetdesbosses,les groschâssis,avecleurénormeélanetleur suspensionhaute,peuventcirculerpresque aisémentetlaforcedeleurmoteurlesrend eartraordinairementmobiles.

IAt.f_rtt__A„Déjàpourtantquelques-unesdecesbat-
vOJUURNALNEDOITFAgtJL'^eaiderouteontcessédenousennuyer. ÊTRECRIÉ

JohnPrioleau.

Son. change
depeau

Ilasentilebesoin-desefaireinter¬ viewer!Parlecanald'unjournaliste américainilaéclairélemondesurU justecause-etsurlabonnefoidesTenv tons1 Est-cebienluiquiaparléainsi1-.,
Maparole,onnousl'achangé!-.- Leterribleva-t'en-guerreamisune sourdineàsesfanfaronnades.Finies sesplastronnades1Envoléssesairs dematamore! MalheureuxkronprinzI L'échecdufameuxplanallemand!el l'avenirsombrequis'ouvredevantson peuple,afaitrentrer'danssacoquille

cefouillusionnéquiescomptaitune entréetriomphaleàParisverslemilieu dumoisd'août. Aprèsla«kolossale»frottéequilui
a
étéinfligéeenFranceparnostrou¬ pes-etsafuite-éperduedevantlesar¬ méesrusses,lekronprinzsembles'êtrè aperçuquelasuffisance-étaitunba¬ gageinutileàlaguerreetquepour vaincreilfallaitautrechose' queduba# gout. Entoutcas,saconfessionressemble prodigieusementàunplaidoyer.On sentlecoupablefaisantdeseffortspouf gagnersesjuges.Amoinsquel'heure desresponsabilitésluiparaissantpro-

iln'aqu'àtirersonépingledujeu- «Laguerreactuelleestst-upi'deetdé¬ raisonnable,dôslaire-t-il.«Ellen'était pasnécessaireetl'Allemagnenelavou< laitpas».«Quandàlui,personnelle» ment,i]n'enétait,paspartisanI»•Toug sontconvaincus,ajoute-t-il,quel'Alle¬ magne-comôbatpoursonexistence.» che,iln'aqu'àtirersonépingledu jeu.
Pauvreinnocent!IJ Delaviolationdela.neutralitédela neutralitédelaBelgiquepasunmot1 Pendantqu'ilyétait,ilauraitpuajou¬ terqueleroiAlbertavaitcaressélerê¬ ve -d'envahirlesEtatsGermaniquesel deprendreBerlind'assaut!Pourquoi s'êtrearrêtéensibeauchemin? L'Allemagnenevoulaitpaslaguerre

etlui-mêmen'enétaitpaspartisan1 Cesontpeut-êtrelesalliésquilavou¬ laient...LaFrance,sansdoute! Encecas,lekronprinzauraitbien
dûnousexpliquerl'attitudedel'Italie. CettepuissancefaisantpartiedelaTri- pliceétaitengagéepartraitéàseconder sesalliésparlesarmesaucasoùceux-

ciseraientattaqués-D'oùvientdons qu'elles'estconsidéréecommedégagée
etqu'elles'estabstenue7 Sifertitequesoitl'imaginationdu

jeuneHohenzo'llern,laréponseàcette questionnemanqueraitpasdel'embair? rasse-r,d'autantqueleQuirinal.mettrait immédiatementunfreinàsesracon¬ tarsfantaisistes-enrappelantquel'Ita¬ lien'apasététenueaucourantdpl'ul¬ timatumadresséparl'Autricheàla Serbie;qu'elleaétémiseàl'écart,des machinationsetdesfouirberiesdesdeux complicespourentraîneràlaguerre, bienqu'ellen'enapasétédupe;qu'elle savaitpertinemmentquel'agression venaitdeGuillaumeetdeFrançois-Jo-
siph,cequiladispensaitd'aprèsles conventionsintervenues,deprendre partàunattentaitqu'elleréprouvait. Ilestunautrepointquichatouille désagréablementlechéri,etqu'ilnie commeunbeaudiable.Iln'auraitpas voléeitn'auraitpaspermisàse©trou¬ pesdepillerlesmaisonsfrançaises. Quelscrupuletardif1etcombienil paraîtdérisoire,enprésencedesassas¬ sinats,desmeurtresdevieillards,d<y femmesetd'enfants,desvolsetde®in¬ cendiesordonnésparlesgénérauxalle¬ mandsetcommisparleurstroupes1 Est-ceaussilesalliésquel'ontrouvai® ivres-mortsetvautréscommedespoires danslescavesdelaChampagne? Lecherpetit,aterminésaconfessiion

parunélogedenostroupesetdeleurs chefs.Mercidel'intention1 Lekronprinzetsonrespectablepapa auront,d'ailleurs,l'occasiondevéri¬ fierquecesélogesprodiguéssanscon¬ victionetpourmasquerundépithai¬ neux,étaient,pleinementjustifiés- Ilyauraeuaumoinsunechosevraie danslesdéclarationsducoquebiin! DocteurLOMBARD,
PrésidentduConseild'arrondissement.

pourlesJeunes RecruesBelles
Alasuitedenombreusesdemandesqui

nousontétéfaites,concernantlelieuoù devaitêtreadressélesenvoisdetricotset chandailspourlesjeunesrecruesbelgta du--campd'Auvoura,nousnoussommesmis
enrelationaveclaLégationbelgequinous apriéderemettrelesenvoisau.numéro23, avenuedel'Aima.C'estlàquenoslecteurs pourrontdéposerleursdons.

C.-B.

î—«-fo-ri«»
AUPORTUGAL

Criseministérielleimminente Londres,5décembre.—Selonunedépê¬
chedeLisbonne,lecabinetportugaisdoit démissionnercettesemaine;mais,afin dt'éviteirunecris©-prolongée,sadémission neserapasannoncéeavantlacanetitubai

idunouveauministère.



flux Éc
■Juges par eux-mêmes.
'Dans un journal satirique allemand,
gros homme digère, affalé au bord

'idu chemin.
Un touriste passe, qui lui demande ;
— Ce pays est-il riche en beautés na¬

turelles ?
— Je ne sais pas encore. répond l'Al¬

lemand., j'ai commencé par aller au res¬
taurant !

'L'appétit allemand sera d'ailleurs tou¬
jours un ebahissement pour le touriste.
Un artiste français voulant dessiner

tranquillement fit un four, à Berlin, ar¬
rêter son fiacre. Tout en bavardant avec
son client, le cocher tira des provisions
tic son coffre et ingurgita : quelques
cervelas ; deux radis noirs ; une dou¬
zaine de pommes de terre bouillies
froides ; un incalculable défilé de tar¬
tines de s'aindoux ; des carottes crues ;
lin œuf dur ; une gamelle de choucrou¬
te avec un chapelet de saucisses ; du
pain blanc bcwrré de marmelade ; une
ou deux pommes rouges et trois froma¬
ges de Ilarzer.
A l'artiste ahuri, qui le complimen¬

tait de son appétit, le cocher, étonné à
von tour, répondit qu'il mangeait de fa-
'Con raisonnable parcequ'il n'était qu'un
homme de condition modeste, obligé
ti'économiser sur sa nourriture pour
pouvoir s'offrir de la bière et des ci-
warcs !

Le Kerlin&r Tageblalt publie une let¬
tre. soi disant reçue de la Riviera :

« Il règne ici une misère épouvanta¬
ble, car les vivres ont atteint des prix
fantastiques : le kilo de viande coûte
SO francs ; le kilo de beurre, 8 francs ;
fan morceau de pain 1 fr. Qile va-t-il
advenir de ces pauvres gens, qui man¬
gent des rats et dés souris ? Pauvres
Français ! comme US ont été trompés l »
Il n'y a que les habitants de la Ri-

tiéra pour ignorer ces détails.

tion d'interpeller à la séance de vendredi.
Le bruit court que le gouvernement serait
à ce moment obligé de se retirer.
Lisbonne, mercredi. — A la Chambre et

au Sénat, le président du Conseil déclara
que quatre expéditions en Afrique avaient
été (préparées, et un décret avait été pu¬
blié permettant la mobilisation d'une divi¬
sion prête à toute éventualité,
portugaises et ltaccord complet avec l'An¬
gleterre.

Chronique
de Taris

UNE CHANSON
A Aime C. V. qui m'a demandé une chanson.

<A Saint-Sébastien ces jours-ci on don¬
nait un film allemand.
Bans ce film, représentant une céré¬

monie toute récente, Guillaume 11 ap¬
paraît, mais tellement déprimé, les ché¬
rieaux blancs, qu'on hésite à le recon-
ttaiïrc.
Où sont lès photos d'antan avec un

Kaiser triomphant ?

L'autorité allemande a fait apposer
'dans tous les villages du sud des deux
provinces belges, de Namur et de Lu¬
xembourg, une affiche conçue en ces
termes ;

« Soldats français,
u Nous saavons où vous êtes, nous

Connaissons vos forces.
« Dans votre intérêt, il vaut mieux

•Que vous vous rendiez et nous vous
promettons, en ce cas, que vous aurez
tous les honneurs des armes.

« Seulement, sachez que vous exposez
les populations et que nous avons in¬
terdit à toutes les fermes. moulins et
maisons des paysans et des particuliers
'de vous ravitailler, et qu'en cas d'in¬
fraction, nous les (sic) fusillerons. »

Le lendemain, à Beauraing, sur l'affi¬
che allemande, il y avait en gros carac¬
tères, rctte simple phrase :

« Puisque vous savez si bien où nous
■sommes, venez donc nous prendre ! »
Et c'était signé d'un nom d'officier

français avec l'indication du grade.
n vente, au Nouveau-Né, 51, 53, 55, avenue
do Clichv, la dernière création de « Roold »
(50. avenue de la Grande-Armée) : le gilet
papier « Impeuator-Oi.ud ». Prix : 4 fr. 50.

^

Le Portugal dans le conflit

Vous dirigez, avec goût, cette scène
minuscule où vos artistes s'harmonisent
dans un décor joli ; vous avez, quand
vous chantez, la grâce de ces roseaux
qui vibrent dans les soirs chauds et
vous donneriez à ma chanson le charme
de votre voix pure. Mais aligner des
vers, cela m'épouvante et j'ai grand
peur de ne fumais vous satisfaire.
Arriver à ce que rime lune avec Ram-

pelunem quel ouvrage ! Assembler, bout
à bout, ces tronçons qui doivent pour¬
tant être un tout, pour qu'ils se tien¬
nent à peu près droits, voilà un travail
japonais !
Quand on fait de la prose, ça ne va

pas toujours, mais on y peut, comme
dans les nombreuses familles, cacher
les enfants mal venus. Dans les vers,
les boiteux s'étalent au grand jour et on
ne peut habiller les difformes.
C'est si beau une belle chanson !

Songez donc à tout ce que céla peut en¬
clore. Plus qu'un poème somptueux
bien souvent ctxitant qu'un livre par¬
fois, cela étreint l'âme.

Quand le marin revient de guerre
Tout doux,

Tout mal chaussé t'Ont' mal fichu.
Des pages et des payes en diront-ils

plus que cette vieille mélodie Plus de
tristesse poignante peut-il vous faire
pleurer.
Chantez donc, Madame ! Que var

vous et ceux qxie vous savez si bien
réunir autour de vous,soit bercée notre
anxiété- On ne chante pas parce qu'on
est gai. Quel cœur sec l'avait pxi croire?
J'ai gardé beaucoup de pitié pour une

petite fille qui eut une enfance très so¬
litaire. A l'heure où tombait la nuit, le
nez écrasé devaxtt un cÔteau qu'embra¬
sait le soleil couchant — d'autres incen¬
dies hélas ! ont ces mois-ci empourpré
mon coteau — elle chantait, comme doi¬
vent parfois chanter les prisonniers. On
la réveillait, 4'aiUeurs, en lui disant
qu'elle chantait faux-
Si ma chanson allait avoir le sort de

ma voix d'enfant. Si vous alliez être
responsable d'un monstre, Madame !
Laissez-moi à mon labeur de prose,
travail de maçon qui essaie d'à peu près
consolider le mur de la maison, mois
qui ne connaît rien aux ornements.
Une bonne chanson peut faire tant

de bien. Quelle peur j'ai d'en faire une
mauvaise l

Fanny Clar.

SUR LA
permettre aux camarades non mobilisés et quî
travaillent die payer leurs cotisations, qui 'assu¬
reront la vitalité du syndicat, il y a permanence

. dimanche, die 9 heures à 11 heures, au siège.

Nouvelles de la matîneé

Chocolatiers. — Dimanche 6 décembre, qua-
~ "

1 ' "" ~ . Réu-

FRANGE
En Alsace

A Colniar, les Allemands ont installe dles
pièces- d'artillerie sur les placés devant
l'église' et la ihairie, afin d'attirer sur cas
points de tir de ^artillerie française. Us
veulent mettre ainsi les Français dans l'o¬
bligation de bombarder et de détruire Gol-
mar, encore que cette, ville soit ouverte. Le
but qu'ils poursuivent, en. agissant a.intsi,
est évidemment d'indisposer la population
contre les"Français.
Autour de Strasbourg, de grands prépa¬

ratifs ont été faits pour empécfhèr les trou¬
pes françaises d'avancer. Dans la vallée de
la Bruche, de multiples lignes de tranchées
ont été creusées, des forêtis et des panes
appartenant à d'os particuliers ont été en¬
tièrement basés pour faciliter la défense du
Pays.
Au sud de Strasbourg, un faubourg a été

inondé et tout est prêt pour étendre l'inon¬
dation au sud et à l'ouest de la ville.
A Mulhouse, des quartiers ont été minés.
L'avaince française a été très, marquée

ces derniers temps du côté de Cotaiar.
Au îiprd de Ttoann, les Français progres¬

sent; aussi ; ils entourent presque complète¬
ment Guebwifler.

fbième distribution des secours, à 10 heures,
s'est terminée par la victoire des troupes I nion du conseil à 0 heures.

Prière do se munir de sa carte confédérale,
et les chômeurs d'un récent certificat de chô¬
mage.

russes-

Chaque jour de nombreux prisonniers al¬
lemands, des canons et des mitrailleuses
sont .amenés à Lodz.
Les combats continuent en plusieurs

districts le long du front dans la région
de Loviez, De grandes forces ennemies, qui
furent amenées du front occidental et d'Al

Peintres. — Dimanche matin, à 9 heures, réu¬
nion au siège. Il est rappelé à tous les camara¬
des qui travaillent, qu'ils ont pour devoir de se
mettre à jour de leurs cotisajtio<ns (décision de
l'assemblée du .35 octobre).
Tailleurs de pierre et Ravaleurs. — Demain

lemagne, ont pris hier l'offensive dans la dimanche, assemblée générale, €0, rue Chariot,
région de Lion tonnerRk (à 20 kTl. de Lodz) | à 9 heures du matin.

BELGIQUE
Sur î'Yser

Rotterdam, 5 décembre. — Le correspon¬
dant particulier du Tyd à Sas-van-Gent a
eu un entretien avec plusieurs soldats al¬
lemands, appartenant à une formation qui
contenait 1-209 hommes et est réduite à 191.
Ils l'assurèrent que les ehefs militaires al¬
lemands veulent forcer l'Yser à » corps
perdu » (sic). En cas d'échec, les Allemands
prendront leurs quartiers d'hiver.

et de See-zerzoff (à 55 kil. au sud-ouest de
Petrok-off).

Sur les fleuves
Des nouvelles de Berlin annoncent que

su.r le fleuve Niémen, qui traverse l'extrê¬
me partie de la Prusse Orientale et plus
spécialement sur la Fistule, le.s canots à va¬
peur ont .participé aux batailles livrées en
Prusse Orientale et en Pologne.
A la bataille de YVloolawelk, six canots

automobiles avaient reçu mission de cou¬
vrir l'aile droite -allemande ; ils coopérèrent
donc à l'action avec leurs mitrailleuses.
L'artillerie russe les bombarda. Un fut

coulé par deux o-bus ; un autre échoua sur
tes bancs de sable qui rendent difficile la
navigation sur la Vistule. Presque tous le»
hommes de cette flotille furent tués ou
noyés.
Sur le Niémen, l'action des canonnières

h vapeur est devenue depuis impossible, le
fleuve.étant gelé a mobilisé des, embarca¬
tions.

Oindra du jour : Le chômage, mesures à pren¬
dre ; cotisations. Triouleyre, de passage, sera
présent.
Ouvriers en chaussures. —- Réunion du syndi¬

cat dimanche matin, à 9 heures, « siège.
Opticiens. — Le Syndicat des .opticiens rap¬

pelle à tous ses adhérents, qui ont repris .leur
travail, qu'il est de leur devoir de continuer à
verser leurs cotisaitione syndicales.
La recette aura lieu le samedi 5 décembre, de

6 à 7 heures et -demie, chez Musset, 1, rue
Dupuis.
Jeunesse Syndicaliste de Panlin-Aubervilliers.

— Réunion ce soir, à 7 heures et- demie très
précises, salle MalLet, 2, rue Solfértoo, Auber-
vitliers. — Reconstitution du bureau.

Lettres et

Parti socialiste

ALLEMAGNE

Les réfugiés
On signalé la présence de 20.000 réfugiés

dans la prov-inc-e de Slesvig et -d'autant
dans le district de Stalle. -Un grand nom-

Des otages
Amsterdam, 4 décembre. — Les Alle¬

mands ont- pris des otages à Gand, parmi
lesquels le bourgmestre et le chef socialiste
M. Anseele. Le prétexte fourni à ces -arres¬
tations est que si les aviateurs ont pu je¬
ter dés bombes .si près des réservoirs d'es¬
sence, c'est que d-es espions doivent avoir
signalé remplacement des dépôts.

brë de réfugiés se trouvent également à
Berlin et dans les environs de la capitale. _ __ _ RPH „

.D'après- certains renseignements plusieurs I pative. Commission executive ; à 9 heures, réu.
centaines demille réfugiés — on dit 500.000 nion de la section ; nomination d'un trësoriér.

6' section. — 8 h. 30, 16, rhe Grégoire-da.
Touirs. —• Rapport fédéral.
11e, Roquette-Marguerite. — 8 h. 30, 95, rue

de Cbaroihne.
12', Bel-Air. — S- heures, 20, ru® du Rendez-

Vous.
13' section. — 8 heures, 94, boulevard Auguste.

Blanqui. — Conseil.
15', Javel. — 8 heures, 102, rue Saint-Charles.

— La; fêtie enfantine.
16» section. — 9 heures, Maison -Commune.
18e, Grandes-Carrières. — Commission exêcu-

tive ; Comité de secours, etc.
20e, Charonne. —- A 8 heures, 12, rue de la

Réunion. — Causerie sur tes soupes.
Arcueil-Cachan. — 8 lî. 30, salle P. L.
Bois-Colombes. — A 8 heures, salle Mongey.

Présence du citoyen Duces de la Haille.
Boulogne-Billancourt. — 8 h. 30, à la Coopé-

Si la guerre n'oceupait pas toute lta
présente, nous aurions pu consacrera
page à Ambroise Ménicard, ouvrier»
Efwrur, chanteur et compositeur de mus;;
qui vient de mourir à 69 an.s.
Il -a traversé, en y occupant une prt

place, l'époque des' goguettes-, des soi
chorales- et des sociétés lyriques- d'où
rent tant de vedettes chansonnières,
teurs et interprètes.
jSon bagage die compositeur, bien

irêstireint, lui a valu un joli brin de la'
populaire, ses mélodies les plus repas
sont : « Il neige », (inscrite au TépB
des soirées classiques -de l'E-dien-Coa
« Lafs'éons diafitèr" les' Oiseaux n, La fi
son" de Mnétfe,' », .« La Chanson d'Ia
(tirée d'Hégôslppe Moreau par Gt#
Baille t), « L'Heure pénible ».
C'est le chansonnier Edmond Teulet

a prononcé l'adieu an nom des *
Monicard, dont le nom vivra i
parmi .ceux-là qui l'ont entendu et app
di : C'était une voix.

LES PLANCHE

— seraient déjà .arrivés à Berlin.
yes Arnould et qu'interpréteront Reine Ders,

RUSSIE

Combats offensifs
Pétrograd, 5 décembre. — La Gazette de

la Bourse annonce -que la bataille de Lodz

Suicides dans l'armée
Amsterdam, 4 décembre. — Un télégram-

.me de Sa-s-Van-Gent au- Telegraaf annon¬
ce que l'inquiétude règne -parmi les soldats
de la land-welir et du lartasturmi, dont il est
question d'envoyer une partie sur le front.
Les Cas de suicide augmentent considéra¬

blement parmi les soldats allemands pour
lesquels aller .sur le -front est devenu uni
véritable cauchemar.
Le .moral de® officier» ne vaut pas mieux

que celui de leurs [pommes ; ils se rendent
enfin compte qu'ils ont été trompés par
l'état-major et que la prochaine défaite al¬
lemande ne fait, plus aucun douta.

Courbevoie. — 7 heures, salle Mijo>u-Le, 8 rue
de l'Hôlel-de-Villo.
Le Perreux. — 9 heures, à ,1a Coopérative, 33,

Boulevard de la Liberté.
Les Lilas. — 8 heures, salle de la Pratérnelle.
Nanterrc. — 6 h. 30, salle S'truth, 18, rue de

SainbGrnnawi.. — Repas ; nouvelles. Compagnes
invitées.
Pierrcfitte. — 8 h. 30. sous-sol de la Mairie.
Vitry (Jeunesse). — Au Perroquet bleu, à 8

heures. ■ La situation.
Fédération de Seine-et-Oise

Bezons. — 8 h. 30, salle Cresson.
REGNIONS .DU DIMANCHE

On an-nonce encore de nouvelles rtoï
res que nous enregistrons avec piai

■Le Concert Marjal donnera dimanche sa;
mière matinée.
Le Concert Brunin ouvre ses portes à wkde ce soir.

La Renaissance Lyrique a fixé sa rêouvet
au- vendredi 11 décembre.
Il est également question de la réouverte

la Comédie Royale, rue Caumarljn. Le
gramme comprendrait plusieurs pito» a
acte Le directeur belge qui a conçu ce f"
réalisera Vraisemblablement d'ici peu d(

* *

CONCERTS TOUCHE

25, boulevard de Strasbourg
décembre 1S

Groupes et Syndicats

DES NOUVELLES
DE NOS ARTISTES

André Pelletier, est cycliste dans le Sois-
sonnais.

Georgel est au 13e d'artillerie, à Vincen-
neg, ainsi que Georges Perler et Yvonnec.
Junka, dans le service de ravitaillement

est actuellement dans la région de Reims.
M.

RÉPONSES AU LEOTEUR

Lisbonne, mercredi. — A la Chambre et
Parlement aujourd'hui, le Président dui

Une fervente lectrice. — Nous nous som¬
mes déjà occupé de cette question. Les dé¬
putés die Paris ont adrésisé une pétition
au Gouvernement pour que le morato-riu.m
des loyers- soit1 encore .prolongé de 90 jours.

Gon^il, M. Mawbadé, hit une déclaration jqous f.erons notre possible pour que cette
dans laquelle il rappela 1 action du g-ou- - pétition'aboutisse,
verrwner.t dépuis le commencement de la 1
guerre. Il insista sur les relations anglo-*

Aucune question ne fut posée, mais plu-
Ifieur.?. membres annoncèrent leur inten- Gouttes Livoniennes

CONTRE

Rlmmes, Tonx,
BrGDcliii.es, «t«,

Syndicats
REUXION-S ou iJiMA'XCIIL

Personnel du Gaz {Section des ouvriers). ;— Le
Conseil syndical est reporté au dimanche 13 dé¬
cembre. Néanmoins, le secrétaire se tiendra à la
pciiinanenuo iv t> «écembre, de 10 iieui-.es. à midi.
Comité Intersyndical Vmcennes.Montrcuit. —

Réunion de tous les adhérents, dimanche matin
à 9 heures, aux Soirées ouvrières. — Cotisations
et soupes populaires.
Syndicat Gànéral des Transports et Manuten¬

tions. — Réunion du Conseil et dès camarades
non mobilisés, diniianche, à 10 heures du -matin,
à la permanence, Bouaise du Travail.
Monteyrs en Chauffage. — Demain dimanche,

à 9 heures du matin, réunion, Maison des Fédé¬
rations, 33, rue de la Grange-aux-Beiles.
Maçonnerie-Pierre. — Réunion de la commis¬

sion executive, dimanche 6 décembre, à 9 heures
du matin.
Scieurs-Découpeurs. —• En raison, du départ

pour l'armée du permanent-, réunion générale
demain dimanche, à 3 heumes, salle Janin, bu¬
reau de tabac, 4, boulevard Magenta.
Siège cuir. — Réunion générale du syndicat,

dimanche, à S heures et demie du matin-.
Scieurs de pierres de la Seine. — Réunion du

conseil, demain dimanche, à 9 heures du matin,
au siège, 72, boulevard d,é Grenelle.
Habillement. — Réunion du conseil, à 9 heures

du matin, au bureau de la permanence, Bourse
du Travail.
Briqueteurs. — Réutaoïl mensuelle de la sec-

i. tio-n des fumistes demain -dimanche, à 9 heures,
Bourse du Travail, salle des- Counnissions, 5e
otage.
Réunion du contrôle, demain matin. Les cama¬

rades du conseil, disponibles, peuvent venir au
conk-ôte.
Les camarades traçai liant au Gaz et qui ont

' envoyé une teste de protestation à ta Fédération
sont priés d'être présente.
Charpentiers en bois. — Dimanche, réunion de

tous -les syndiqués, tà 9 heures et demie du
matin, à la permanence.
Terrassiers. — Le conseil se .réunira dimanche

matin, à 9 heures, salle des Commissions, 4*
: étage.

Ouvriers tôliers. — Réunion dimanche, à 9
heures du matin, Bourse du Travail, bureau 11.
Ordre du jour : Mesures à prendre pour le

! fonctionnement dé l'organisation.
Union de la Voiture. —• Dimanche matiil, a

9 heures, réunion an siège, Bourse du Travail,
2e étage.
Ordr e du jour : Réponse à faire à ta circulaire

de l'Union d.es Syndicats.
Couvreurs-Plombiers. — Notre camarade Salle

étant sur le point d'être .mobilisé, nous invitons
tous les camarades à assister à. la ré-utiion géné¬
rale qui aura lieu le dimanche 6 décembre, à
9 -heures et demie du matin,, bureau 9, 2" étage.
Syndicat du Bâtiment. — Réunion du conseil

demain, ù 9 heures très précises, à la perma¬
nence.
On demande des cimentiers, connaissant l'ap¬

plication de ta. camelote pour parquets sans
joints. Se présenter à 1a permanence avant di¬
manche matin 10 heures.
Découpeurs, Estampeurs, Outilléurs. — Pour

Femmes socialistes. — 3 heures, 49, rue de
Bretagne.

1™ section. — 2 'heures, salle Martin, 10, rue
Groix-des-Petifs-Champs. — Communication par
Louis- Perceau.
2' section. — 4 heures, Chope de la Poste.

Urgent.
3e. Jeunesse. — A 2 heures, 49, rue de Bre¬

tagne, pour aller à l'Utilité Sociale.
4* section. — De 9 h. à 10 h. 30, 2, rue Ch-arle¬

magne.
19', Jeunesse. — 9, avenue Laumière. — Réor¬

ganisation.
Bagneux. — 4 lî. salle Pluchet, rue de la Mai¬

rie.
Bagnolet. — 10 h., chez Rèmilieu, 43, rue

U-oehe-.
Bry.Sur-Marne. — 10 h. 30, 80, boulevard Da.

-guerre.
Ermo-nt-Eaubonne. — 9 h. 30, salle Edouard, à

Drmo.nt-Hal.te.
Issy-les-Moulineaux. — 10 heures-, 98, boule¬

vard' Gambetta. Les jeunes sont spécialement
invités.
Maisons-Alfort. — 2 h. 30, 105, rue de Créteil.

Gattipagnes des mobilisés conviées. Présence de
Mayér-as.

1™ de Sceaux. — 2 h. 30, à l'Amicale, 11, rue
des Laitière®.

•5* de Sceaux. — A la Coopérative, rue du Mar¬
ché, A M-anitrouge, à 10 heures.

Programme du samedi 5
8"ïï. 30 :

Première partie. — 3 danses tanagréennsU
dla) ; ouvei-wiine du Gid (MaaseneA , mr s -
(Griieg) ; .le matin, La mort d'Ase, danse II 1
tra, dans le haLl- du .roi ; Une Veillée eu
(Périlhoui) ; La Danse maeabn (SaénuSawb,|lr
Ion solo : M. Cantrelle) ; chant sans par: jx
(Tscbaiitowsky) ; Rhapsodie norvégienne (Il t
andantino, presto ; Airs nationaux des Alï j -
Deuxième partie. — Sur le lac (Godard), m : *

lon-oelle : M. F. Touohe) : Lamé 'frapal I
(Delibes) ; Roméo et Juliette (Berlioz).
Matinée du dimanche 6 décembre 1911 :
Première partie. — Marche de Sig. rd Fos |

far (Grieg) ; Ouverture de Benvemito (S fi
(Berlioz) ; Gavotte (Lulli) ; Menuet rtu Boii!5È|:
(Lulli) ; la Danse macabre (Sairrt-Saens) ; fi
puseule (Massenet) ; Symphonfe en rël||
Franck) ; Aire nationaux
Deuxième partie. — La Havanaise [iOf

Sftftna), (violon solo : M. Cantrelle) ; Peenfi
(Grieg) ; le matin, la mort d'Ase, Dansée!
tra, dans le -hall du roi des montagnes
mouna (Lalo), parades de foire, fête L

Théâtre Albert-Ier

04, rue du Rocher, à 8 h. 30. — aiietcnf
Bordorii) ; demain matinée à 2 à. 3.

FolSes-o ramatiques

Première de Toi) la Purée opérette,
Pougaud (du Châtelet, et la divette Yriel,
une partie concert et cinéma Gaumoht
lilés de la guerre. — Pryg des places : 0 (r
1 fr., 2 fr., etc. Demain et feudi malinén.

AU LOUVRE
PARIS P&nd@?8i /.s mms de Uéeemisre PARIS

JOUETS - ÉTRENNES

Coopératives
Places pour les réfugiés. — Grande coopérative

de la banlieue parisienne occuperait plusieurs
réfugiés, non mobilisables, épiciers, charcutiers,
bouchers.
S'adresser au Comité d'action, 57, rue Sainte-

Gpoix-de-l-a-Breton.nerie.
;

POSTE RESTANTE
wv Maurice Maeterlinck a quitté Milan.

Il est à Nice, où il a dit à ses amie quel
accueil touchant lui avait été fait en Italie,
ibriel Faladze, journaliste. à la Libre Parole,
brel Falaize, journaliste à la Libre Parole,
vient d'être tué à l'ennemi, dans i'Argonne,
au cours d'une charge à la baïonnette.

A l'Opéra. — En attendant de pouvoir p..
la troupe nécessaire pour interpréter les gn: i
ouvrages du répertoire de l'Opéra, M. M
Rouehé compte inaugurer sa direction dans
premiers jours de janvier prochain psrdegn |
concerts dont le programme se coihposem d'e ■
vres de musique classique et moderne.
Les Matinées Nationales. — La seconde a

née aura lieu demain dimanche à 3 h. eu gn
amphithéâtre de la Sorbonne, avec le corn#
assuré de Mme® Croira, Marguerite fti |
Dussane, CaponsaccRî ; de MM. Gabriel F« t
diiècteur du Conservatoire ; Vincent d'Iniv
Max, Gémie et de la classe d'orchestré
Conservatoire.

Marcel Sérant

Les Grandes Misère

LE VILLAGE FLOTTANT

On Inaugure demain dimanche (> décembre à
deux heures, so-us la présidence de M. Ferdi¬
nand Ruisson, le premier « Village flottant ».
Ce village, -aménagé sur la Seine, dans une

péniche, recevra les familles des réfugiés victi.»
"imes de l'invasion.

C'est là une jolie et touchante idée.

Le BONNET ROUGE accepte, pour
distribuer aux malheureux : vétemu
lits, voitures d'enfants, chaussures, poil
etc. Il accepte aussi les vivres partïculi-
meni utiles aux petit3 : chocolat,
sucre, pâtes, etc.

Nous avons remis linge, chauissmw
vêtements à Mmes V., C., D., M., D. t,
à MIM. H., B.

— De Mme Baueir -un 13e lot de vêtemif
et 4 cannes.

— De Mme Pouget un poêle, une tait
une lampe.

— De Mlle Glanss des bonnets de kir
— D'un® anonyme un poêle.

SOUSCRIPTION
Mme Leguiffe 11.

Quelques Renseignements
DU OHARBON 1

» la NaM, on réveillonnera sur le front, grâce
la générosité des Parisien». .
La foie de nos combattants sera complète -s ils
vent quiau foyv ies vieux, 1a maman, 'es
bis n'ortt. pas féoid.' , , ^

i>, „ secouristes Coloniaux » ont besoin de
MU francs pour chauffer tours protèges per-i-
nl wac C'tes- prochaines : le Nool de la deii-
a-use : le de Fan, aube de 1 ère nouvelle.
m- cettè somme grâce à un marché, _ ils
au (Front deux fois plus de gens que ne pou-r-
lt le faire la clMiriV- individuelle. .

Prière iT-adrosst.r les fonds et souscriptions
l Secrétariat général, chez M. Vergn.es, 14, rue
la Crtvngc-Batelièrê, Paris 9».
IUR LA REPRIS? DU TRAVAIL

ET DES AFFAIRES

u début dti mois d'octobre dernier, utors
. le commerce et l'industrie étaient complè-
•ont entravés par la désorganisation des
isuorts ri des communications, une initiative
i rossante était prise par M. Vergnes, cou¬
ler du commerce extérieur, membre du. Con-
supérieur des colonies,
ans ta but de faciliter les échangés et de
mettre à nos nationaux la conquête des mar-
3 étrangers, M. Vergnes créait i'Umon Na-
latc pour l'exportation des produits français.
concours intéressants sont tout de suite

ivés et aujourd'hui l'Union Nationale se
ivc avoir groupé ies adhésions de nombreux
(hirieurs qui .n'attendent qu'un signe pour
açvr la lutte économique, corollaire et com.
ii.-irt néoesaaÀre dé lâ guerre. .

es stocks mis à la disposition de 1 Union
d^s. in.'i -HLt •.mh> v.tngUune aie

il,-.ris de francs de marchandées diverses
niées à l'ex-portAtion. Et des aclhésioiis nour
us arrivent chaque jour aux bureaux, provi¬
ns, 15, rue Laltttte.
Union va entrer dons la voie des réalisa-
- Son programme patriotique est de ceux
méritent d être encouragés, à l'heure sur¬
oît chacun sent la nécessité d'une reprise
travail et des atfaires.

LIGUE NATIONALE
ANTI-AUSTRO-ALLESVSA NDE

1 l.a l.igue Nationale constituée par les Charn-
tores svikiteales, lu, rue de Lancry, a fait afft»
Cher lé but qu'elle poursuit.

I. - Ecarter d'une manière pratique de nos
marchés nationaux et coloniaux pour le présent
et pour l'avenir, les produits et industries des
commerçants t-t industriels austro-allemands ,

'

2. -- Faire appliquer rigoureusement, ot d'une
leçon complète toute la législation actuelle, qui

.permet de faire restituer légalement à notre- in¬
dustrie nationale (en lès réalisant pratiquement
et d'urgence) les commerces et industries que
ces ennemis ont tieca(>urés en, France en tra¬
hissant notre hospitalité ; ,

3. — Provoquer au besoin, s'il était nécessai¬
re, toutes mesures législatives utiles complé¬
mentaires, sans oublier la question importante
de l'éducation industrielle par l'apprentissage ;
4 — Se passer clu concours de tout employé,

ouvrier ou domestique de nationalité austro-
allemande ; J"

5 — Revision des naturalisations françaises.-
impudemment conférées à des sujets de natio¬
nalité germanique.
Ont signe : le président d'honneur, Georges

Bercy, 1e président, Gustave Lyon les vice-
présidents. Paul Barbier, Paul Bertin, Geepaert,
Alexis Lahura ; le secrétaire général, Albert
Josserand;

wv

I,e Comité directeur dê la Ligue Nationale
anti-austro-ailemandc à M. lô Préfet de Police :

« Monsieur le Préfets
« J'ai l'honneur de soumettre très respectueu¬

sement « votre examen le vœu qui a été émis
par le Comité directeur de la Ligue Nationale
anU-austro-attainande, dans sa: séance du 30 no¬
vembre 19.14.

« Ce vœu, Monsieur le Préfet, a été émis à
l'unanimité des 4® membres constituant ce Co¬
mité directeur.

<i Veuillez agréer. Monsieur le Préfet, l'assu¬
rance de ma "considération distinguée. »
La Ligue émet le vœu ;
« Que Monsieur la. Préfet de Police veuille

bien donner à qui de droit les instructions né¬
cessaires, pour que l'enlèvement des tableaux,
affiches, réclames, etc.'.':, apposés dans les lieux
publics, préconisant des produits austroialle-
mands, soit accompli dans le plus bref oh-lai,

« Que par une ordonnance appropriée, et sous
peine de sanction, il interdise de la façon la
plus absolue toute nouvelle apposition dé ré¬
clames pour ces produits. »■

aucun d'eux de notre sollicitude, nous avons
songé à venir plus particulièrement en aide
>au.-: universitaires (étudiants, instituteurs, pro¬
fesseurs) que l'invasion a jetés hors -de leur pa¬
trie et nous prions tous ceux qui seraient dis¬
posés à répondre à notre appel d'écrire à M.
Meister, secrétaire de l'Association Emile Zola,
71, rue Servan, ou à M. Talut, trésorier, 1-1,
rue des Ecoles. ,

Indiquer exactement le nombre de personnes
dont, on pourrait se charger et si on accepte¬
rait de -préférence des enfants.

AUX LOCATAIRES

A 1' « Effort » 49, me Truffant, Paris, l'on
signe tous les jours, de 8 h. 30 à midi, la -péti¬
tion pour obtenir la gratuité des loyers pendant
la persistance de la guerre. Les adhésions par
pesle sont- admises. Mentionner la profession,
l'âge, lès noms et adresses. Pden à payer.
Affiches, prospectus et listes de pétition sont

à la disposition de qui en demande. Prière de
communiquer à tous, S. V. P.

Amical Football Club (1) contre Paris uni¬
versité Club (1).
Amical Football Club pJ) contre stacte .\oceen

(2).
G ross-C ountr y

Union Sportive Clodoaldienne. H.-V. à 9 n.,
terrain rue du Por-rier.
WilUe Harriers. — Prix Gaston fremont. —

R.-V. à 9 heures, maison Dumas, 1 bis, -avenue
du Pa'iaisi Saint-tllottct.
Club Sportif Garennois. — R.-V. à midi 45, au

vestiaire, 97, avenue de Lu-tèee, pour ies cou¬
reurs Au.bry, Jolv, Brickat, Mollet, Van Den,
Averne, Deschamps, Bri-gaud, Schrov, Four-
tïier, Noblet, Riffault.
Cercle Pédestre de Montrou.ge. — Les cou¬

reurs sont convoqués demain matin à 8 heures,
porte GhâtUlon, -ou 9 heures, maison Mauguin,
à Qamart.

Natation

PETITES ANNONCES
Toutes les demandes et offres d'emplois, tous

les avis pour se retrouver, en un mot, tout ce
qui sert les gens atteints par la guerre, est
inséré GRATUITEMENT par « LE BONNET
ROUGE ».

DEMANDES D'EMPLOIS
EMME DE MOBILISE, recommandée par le

JF Bonnet Rouge, ne pouvant quitter son inté¬
rieur, dem. tra/. de couture ou de raccommo¬
dage chez elle Ecr : Mme Valet, 14, r. Poulet.

JEUNE FILLE sténo-dactylo, dés. pl. secret, ouemploi quelc., prétentions modestes. Ecr. à
Robert. 16, rue des Martyrs.

LE SPECTACie

LES MUSIC-HALLS

LIGUE DE PROTECTION SOCIALE

{Section du VIe arrondissement)
Cette Ligue dont la permanence est située

,119, -boulevard Raspail, lait un pressant appel
aux chefs d'industrie et aux particuliers qui au¬
raient besoin d'employés, ouvriers et domesti¬
ques des deux sexes. Elle les prie de s'adresser
à la permanence qui s'occupe du placement
gratuit des. personnes sans travail, après les
avoir fait enquêter. (

Amicale dés Nageurs de Montrouge (F.C.A.F.).
->■- Demain, piscine llebert, réunion. Au pro¬
gramme : course de 1.000 m. relais par quatre
nageurs.

Athlétisme

Club Pédestre Français. — Réunion demain,
au siège, 151, boulevard Oavoust, à 10 heures
du- matin.

Ce soir
C A. S. du 19e. — 42, rue de Flandre. Renou¬

vellement du bureau. Formation d'une équipe
de football. Nouvelles des camarades soldats.
U. S. et G. du Prc-Saint-Gervais. — 8. h. 30,

au siège.

EEMME DE MOBILISE dem. réparations ettransformations pour fourrures. Prix très
modérés. Mme Leguiffe, 54, rue des Vinaigriers. |
Métro : G-are de l'Est.

JEUNE FILLE sténo-dactylo, dés. pl. -eerét. ouemploi quelc., prétentions modestes. Mlle
Serre au B. R.

APPEL DE L'ASSOCIATION EMILE ZOLA
(Section de l'Enseignement)

L'Association Emile Zola a pensé que dans
les heures pénibles que nous traversions, elle
pourrait aussi apporter- sa- contribution», si. mo¬
deste sait-elle, à l'œuvre commune de solida¬
rité entreprise déjà par la collectivité avec tant
de. dévouement.
E'ie demande donc a tous ses adhérents

d'abord, et à tous c-eux aussi que le -malheur
d'aulrui ne laisse pas insensibles, de lui faire
savoir s'ils pourraient accepter chez eux. un oui-
plusieurs réfugiés belges.
Tout en considérant que tous les réfugiés

sont intéressants -au même titre et en n'excluant

FETE FAMILIALE
DES SOUPES POPULAIRES

DE CLICNANCOURT

.Le Comité des Soupes populaires du quartier
Clignancourt, 23, rue Larnarck, qui a distribué
dimanche dernier, 800 francs dé vêtements aux
enfants des mobilisés, organise pour demain di¬
manche, 6 décembre, à deux heures, salle de
l'Elywte-Monttnartre, 72. boulevard Roche-
chouart, une fête familiale avec le concours des
plus grands artistes des cafés-concerts et théâ¬
tres de Paris. StéfUni, Mimi Pinson, Mensuelle,
Mériel, etc...

TOUS LES SPORTS

LE DIMANCHE SPORTIF
Football Rugby

Stade -Français ■•(!) contre A.S.P.T.T. (II. à
2 h. 30, sur le terrain du parc de S&înt-Cloud.
Paris Université Club (1) contre Sporling Club

Versaillais. (1), match amical.
Footbali-A630c ration

C.'Afi XIV? (2) , contre A.A. Nofeéenne.
Stade Français (1) contre U.S.A. de cilcfiy (1),
"Stade Français (2) contre u.ss.a. de uucny,

Fédération Socialiste de Sports
et de Gymnastique

La Fédération rappelle aux clubs adhérents
que les matclîés de football qui devaient avoir
lieu dimanche 6 décembre, Sont reportés au 13
décembre, de laçon à ce que tous les adhérents
puissent assister à la réunion familiale en fa¬
veur de la classe 1913, qui aura lieu le (i dé¬
cembre, à 2 heures -de l'après-midi,, salle de
l'Utilité Sociale, 94, boulevard Au-guste-Blànqui-
(Métro Glacière'.
La réunion -étant, privée, la carte du Parti ou

la licence de la Fédération- sera exigée à l'en¬
trés de la salle.

l EUN'E FILLE sténo-dactylographe, tra ail ra¬
il pide, ohe-rche emploi. Forait liez e tra¬
vaux de copies à la main ou I I- machine à
écrire. Ecrire Gabrielle B-arrier, 77. - Vieille-
du-Temple.

MENAGE, -3 enfants, réiîu-giés de l'Aisn», de¬mande tra*au. Lt u -ut
sait conduire. La femme -peut faire aunages*
Ecrire : Laurent, 68, rue de Malte, Paris.
DAiMARADE tonnelier caviste, 32 ans. n n mo-
J bilisable, cherche emploi similaire ou quel¬
conque; dans coopérative, Paris r K-mlioue,
sérieuses références. Calvet, 32, bouh-' nrd de
l'Hôpital, Paris (Ve).

OFFRES D'EMPLOIS

a 1914. — Concert Attractions (ex-Americaa
grapb), 19, r. Le Peletier. T. les jours, til
et 8 h., spect. de lam. Eut. 1 fr. Milit.eli
aemi-piace. Conval. et réfugiés reçus g

CONCERT CARMEN V1LDEZ LLa Sirène*
Montmartre. — 1. les soirs à 8-h. 30, tel
chansonnier Victor Tourtal, Villepré, G
pentier, Edmée Destrée, etc... et Carmen)

CCfNCERT MAYOL, 10, rue de l'Echiquier,
les soirs, à 8 h. 30, Boucot., Mansuelle Fi
Nine Pinson et 30 artistes. Toutes II
fie Paris. Mat. jeudis et dimanches à

MOUEIN-ROUGE. - l'ous les soirs à 8 LA
vedettes Sinoei, Luoette Darbelle, ClgaD
Ronsard, VUirclie,la troupe des Tipparartiles clovvns Dario et Cerratto. Mat. jeudis,

NOUVEAU GAoiNO, 47, boulevard de
i ous les soirs, à 8 h. 30, concert,
spectacle varié.

THEATRE ALBERT I, 64, rue du Roclier. -
les soirs a 8 u. 15, progr. des plus écleclij
avec comme vedette Irène Bordoni. Dinisi
matinée à 2 h. 45.

les CINEMAS
oBteat

sti

0 N DEMANDE jeune fille sachant peindre sur
étoffe. Imprimerie Félix, 97, B'fi de la Vi lette.

FEDERATION SOCIALISTE DE
SPORTS ET DE GYMNASTIQUE

La Fédération rappelle aux clubs adhérents
que lés inàtches de lootball qui devaient avoir
iieu- dimanche G décembre, sont reportés au>
dimanche 13 décembre, de façon n ce. que tous
les adhérents puissent assister à la réunion fa¬
miliale- en faveur rte; lu classe T915, qui aura
lieu le 0 décembre, à 2 heures de l'après-midi,
salle de l'Utilité Rociate, 94, boulevard' Auguste-
Blanqui (Métro. Glacière)..
Nos camarades Lévy, Pérussie et un mem¬

bre de la Fédération prendront ta .parole.
La réunion étant privée, la .carte du Parti

ou la licence de la Fédératai sera exigée à
l'entrée fie U salie.

A\ Bonlemps.

DIVERS

ON DESIRE acheter matériel et outillage pourla fabrication du fermoir pour ac d, dames.
S'adr. Italien, 16, rue du Parc Royal.

OCCASIONS, a céder pour cause mobilisation :1. Une machine « Remington » avec tabula¬
teur ; 2. un Ptasocom doct. Macaura ; 3. un
appareil photo et accessoires S'adresser : Per¬
cheron, 63, rue du M-outier, Aubcrvilliers (Seine)
ERRO-CERIUM. Monsieur mobilisé possédant
petit, stock de pierres, les céderait à 5 fr. le

cent, S'adr. : Collinet, 76, boulevard Ornano.
AN .DESIRERAIT vendre vêtements tricots, îai-
U nages pr homme, ainsi qu'une valise. S'adr.
Q. K, 135, avenue Mozart.

AUX LECTEURS DE NEUILLY
Les lccteure du Bonnet Rouge habitant

Neuiily et qui désireraient recevoir leur journal
le soir à domicile, sont priés de donner leur
nom et adresse à M. Mauchonnet, 153, avenue
du Roule, à Neuflly.

AMERICAN 1HEATER, 23, boulevard de et-'
— Tous les jours, matinée à 4 h. 30, soiS h. 30. i ous les vendredis ci
programme

QMNIA-PATHE, 5, boulevard Montante
côté des Variétés. La plus jolie salis,In,
celle projection. — Programme choisi, ta
liles. Voyages.

cinema pigalle, Place Pigslle. Tous les'
matinée à 2 h. 30. Soirée à 8 h. 30.
ment de spectacle tous les vendredis.

CINEMA ROCHECIIO-UART, rue Rocbeohoi
— Tous les soirs, à 8 h. 30, et dimanches
fêtes, en matinée, à 2 h. 30. Changent
spectacle tous les vendredis.

TIVOLI-CINEMA, 14, rue de la Douane (Ta )
26-44. — Tous les jours, matinées à 21
soirées à 8 heures. Autour de la Guerre,
lilés au jour le jour.

» «B®»T'"» i LE BONNET ROM
est composé

pai' une équipe
d'ouvriers syndiqués

|IW
*1IU

Le Gérant : Léon Bayle,

——=—1
Imprimerie Française, Maison J.

Georges DANGON, imprimeur.
123, rue Montmartre, Paiis (2'J


